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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 22/09/2016           4402,50
DOW JONES 22/09/2016        18 215,34

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1184                 1USD = 587,514 1 USD 622,567                                                        
1,4792                 1CAD = 443,354 1 CAD               467,058       

113,9300                 1JPY  = 5,758 100 JPY 598,715
0,8621                 1GBP = 767,856 1 GBP 793,982
1,0943                 1CHF = 599,431 100 CHF 62 771,36
15,5144                 1ZAR = 42,281 100 ZAR 4396,66
10,9070                 1MAD =                           60,141 MAD                    62,54
7,4604                 1CNY = 87,925 1CNY 90,56
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
22 Septembre 2016: 45,18

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 22/09/2016

Sénégal/ La BAD va accor-
der 1,4 milliard de dollars
entre 2016 et 2020La Banque africaine de déve-loppement (BAD) a annoncé,dans un communiqué publiéle 15 septembre, qu’elle allaitaccorder des financementsd’un montant global de 1,4milliard de dollars, entre2016 et 2020, au Sénégal. Cesfinancements sont notam-ment destinés à appuyer latransformation agricole ainsique le renforcement des in-frastructures de soutien à laproduction et à la compétiti-vité (énergie et transports),selon le Document de straté-gie pays pour le Sénégal, surles cinq prochaines années(DSP 2016-2020).
New-York/ La BRVM dé-
croche le titre de « Bourse
la plus innovante en Afrique La Bourse Régionale des Va-leurs Mobilières (BRVM) del'UEMOA a été sacrée «laBourse la plus innovante enAfrique», lors du 9ème Forumsur l'investissement qui s'esttenu à New-York, indique uncommuniqué de l'institution.Étaient en compétition danscette catégorie, 9 autresbourses dont celle de Johan-nesburg, du Nigeria, del'Egypte, du Kenya, du Ghana,de l’Île Maurice, de la Nami-bie, du Botswana et de la Tan-zanie.  Cette distinction est untémoignage de reconnais-sance de la communauté desinvestisseurs internationauxet le fruit des bonnes perfor-mances réalisées par la BRVMau cours de ses quatre der-nières années.
Ghana/ Le pays va émettre
son premier emprunt obli-
gataire domestique libellé
en dollar en octobre Le Ghana envisage d’émettreson premier emprunt obliga-taire domestique libellé endollar en octobre prochain, envue de diversifier les modesde financement de son budgetet de dynamiser le marchéobligataire local, a annoncé leministre des Finances, SethTerkper, le 16 septembre.« L’objectif est de répondre à
certains engagements en dol-
lars figurant dans le budget,
dont des investissements pu-
blics », a  précisé le ministre,indiquant que les investis-seurs ciblés dans le cadre decette opération sont essen-tiellement les entreprises quiperçoivent des recettes endollars et engagent des inves-tissements en cedi ghanéenainsi que les détenteurs decomptes bancaires en dollar.

Brèves

Rassemblées par W.N.

LA direction générale de laComptabilité publique et duTrésor a procédé, le mer-credi 14 septembre 2016,sur le marché de la Cémac, àune émission de bons du tré-sor immatriculée sous le nu-méro GA 1200000279BTA-26-17-mars-2017, assi-milables à 26 semaineséchéance prévue au 17 mars2017, pour un montant de 8

milliards de francs  à un tauxd'intérêt minimum proposéde 4,4% et un taux maxi-mum de 5,00%. Au terme del'opération, le montant totaldes soumissions récoltées sechiffre à 10 milliards defrancs, soit un total de cou-verture du montant mis enadjudication de 125%. Lesétablissements bancaires dela sous-région ayant facilitél’opération sont : AfrilandFirst Bank Cameroun, Eco-bank Cameroun, BGFIGabon, Crédit du Congo,Ecobank Centrafrique,

Union Bank of Cameroun Li-mited, Union Bank for AfricaCameroun, BICIG, Sociétécommerciale de banque duCameroun, UGB, SantardChartered Bank et la Caissecommune d'épargne et d'in-vestissements de la GuinéeEquatoriale. Ainsi, en l'es-pace de deux semaines, ladirection générale de lacomptabilité publique et duTrésor a obtenu 14 milliardsde francs, après l'opérationdu mercredi 7 septembrequi lui a rapporté 4 milliardssur les 6 recherchés.

Le Gabon  lève 10 milliards sur le marché de la Cémac
Dette publique 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

La direction générale de la Comptabilité publique et du
Trésor a levé la semaine dernière 10 milliards de francs.
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LE pétro-gazier américainHarvest Natural Res-sources, dont le siège estbasé au Texas, avait pourprojet de céder au plus vitela totalité de sa participa-tion de 66 % sur le permisoffshore de Dussafu, détenuégalement par la compa-gnie Panoro Energy cotée àla bourse d'Oslo (Norvège)

à hauteur de  33,333%.Mais selon nos confrèresd'Africa Energy Intelli-gence, la junior texane son-gerait désormais à céderuniquement une partie deses participations sur cebloc situé au sud deMayumba. Selon nos confrères, cechangement serait consé-cutif à l'intérêt que portesur ce champ les compa-gnies Ophir Energy, Delo-nex Energy, KosmosEnergy, Oranje-Nassau etVaalco, qui ont toutes étu-

dié les données sismiques3D interprétées en 2014. L'autre élément qui ex-plique le revirement deHarvest Natural est la pro-bable cession de ces actifsau Venezuela, lui permet-tant d'être financièrement àl'aise pour débuter l'explo-ration et l'exploitation deDussafu Marin, qui com-prend les découvertes pé-trolières pré-salifères desprospects Ruche, Tortue,Moubenga et Walt Whit-man, regroupées sous lenom unique de Ruche Field.

Harvest Natural Ressources veut désormais céder une partie de ses participations 
Hydrocarbures/ Permis Dussafu

WN
Libreville/Gabon 

Une vue du bloc de Dussafu situé au sud de
Mayumba.
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Les dépenses des ménages etdes entreprises en Afriquepasseront de 4000 milliardsde dollars en 2015 à 5600milliards d’ici 2025, soulignele cabinet de conseil améri-cain Mckinsey dans ladeuxième édition de sonrapport d'analyse sur lesperspectives des économiesafricaines.Intitulé «Lions en mouve-
ment II: réaliser le potentiel
des économies africaines»(Lions on the Move II: Reali-zing the Potential of Africa’sEconomies), ce rapport pu-blié le 15 septembre sou-ligne que le potentiel deséconomies africaines resteénorme en dépit de la mau-vaise conjoncture qui pré-vaut sur le continent.McKinsey précise en effetque le PIB réel de l'Afrique aaugmenté de 3,3% en

moyenne par an entre 2010et 2015, soit un rythme pluslent que la moyenne de 5,4%par an enregistrée entre2000 et 2010. Mais la crois-sance économique enregis-trée au cours des sixdernières années cache degrandes disparités. En effet,la croissance a bel et bien ra-lenti dans les pays exporta-teurs de pétrole et les paystouchés par le printempsarabe.A contrario, le reste des paysafricains a enregistré une ac-célération de leur croissanceéconomique, avec un rythmeannuel moyen de 4,4% entre2010 et 2015 contre 4,1%entre 2000 et 2010.Selon les prévisions duFonds monétaire internatio-nal (FMI), l’ensemble ducontinent devrait être la ré-gion qui enregistrera ladeuxième forte croissanceau monde à l'horizon 2020grâce à plusieurs facteursdont l’urbanisation galo-pante (187 millions d'Afri-cains devraient rejoindre les

villes du continent d’ici2025), la vitalité démogra-phique (McKinsey estimequ'à échéance 2034, la forcede travail de l'Afrique dansson ensemble sera plus im-portante que celle de laChine ou de l'Inde), les effetsbénéfiques de la pénétrationde l'Internet et du téléphoneportable, ainsi que les abon-dantes ressources natu-relles.Signe qui ne trompe pas surl’essor des économies afri-caines, les dépenses des mé-nages devraient croître de

3,8% par an d’ici 2025 pouratteindre 2100 milliards dedollars, tandis que les dé-penses des entreprises de-vraient passer de 2600milliards de dollars en 2015à 3500 milliards en 2025, cequi fera de l’Afrique unénorme marché de consom-mation de 5600 milliards dedollars.McKinsey révèle par ailleursque le continent compte ac-tuellement 400 entreprisesdont le chiffre d’affaires dé-passe 1 milliard de dollarspar an et 700  entreprises

africaines dont le chiffred’affaires annuel dépasse les500 millions de dollars. Cesentreprises sont en généralplus rentables que leurséquivalentes ailleurs dans lemonde.Sur un autre plan, le rapportestime que la productionmanufacturière des paysafricains devrait passer de500 milliards de dollars en2015 à 930 milliards en2025, grâce notamment  àune demande intérieure tou-jours plus forte.Pour préserver le dyna-misme des économies afri-caines sur le long terme,McKinsey recommande auxgouvernements d’engagerdes réformes touchant à sixpriorités: mobiliser davan-tage de ressources domes-tiques, diversifieragressivement les écono-mies, accélérer le développe-ment des infrastructures,approfondir l'intégration ré-gionale, créer les compé-tences de demain et veiller àune urbanisation saine.

L’explosion des dépenses des ménages africains
Consommation

F.A
Libreville/Gabon(Source:
Ecofin)

Les dépenses des ménages africains s'effectuent
plus dans la consommation.
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